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Struensee
La musique de Struensée, tragédie de Michaël Beer (1), composée par Meyerbeer, son illustre frère, est regardée généralement comme une des plus belles inspirations de ce grand maître (2). Elle fut exécutée pour la première fois au théâtre royal de l'Opéra, à Berlin, le 19 septembre 1846: en Allemagne et en Belgique, elle fait partie du répertoire de tous les grands théâtres, ainsi que de toutes les sociétés de concerts. Les seules parties
connues en France, jusqu’à présent, sont l'Ouverture et la Polonaise, qu'ont
(4) Michaël Beer, né à Berlin le 19 juillet 1890, est mort en 1833. Littérateur d'un grand talent, il est l’auteur des drames le Paria, Clylemmestre, la Fiancée d'Aragon, et de plusieurs autres œuvres dramatiques très-estimées, mais qui toutes furent distancées par la tragédie Struensée.
(2) Voici l'opinion exprimée par M. Fétis sur la musique de Séruensée, dans la Biographie universelle des musiciens :
« L'année 1846 fut marquée par une des plus belles productions du génie de Meyerbeer ; œuvre complète dans laquelle il n’ÿ a pas une page faible : je veux parler de la musique composée par le maitre pour Séruensée, drame posthume de Michel Beer, frère de l’illustre artiste. Cette belle conception, où l'originalité des idées du compositeur se révèle dans toute sa puissance, renferme une ouverture magnifique, du plus grand développement, quatre entr'actes où tout le drame se peint, et neuf morceaux qui s’intercalent dans le dialogue à la manière des mélodrames. Quelques-uns des motifs de ceux-ci sont traités dans l'ouverture et développés avec cet art de progression d'effet dans lequel Meyerbeer n’a point d’égal. Les artistes, qui ne jugent pas la musique sur des impressions fugitives, comme le publie, et qui sont capables d'analyser, savent, en effet, que le talent du maître prend par cette qualité le caractère le plus élevé. Le plan de cette ouverture est à lui seul un chef-d'œuvre en ce genre : tout y est disposé de main de maïître et avec une connaissance profonde de l'effet que doit produire le retour des idées par la variété des formes. Lorsque je l'ai fait jouer par l'orchestre du Conservatoire de Bruxelles, un auditoire de deux mille personnes a été jeté dans des transports d’admiration.
» Il faudrait faire le résumé de tout le drame pour faire comprendre ce qu’il y a de poésie dans les entr'actes et dans les morceaux de musique dont Meyerbeer a fortifié l'ouvrage de son frère. Chaque morceau est un tableau scénique, ou exprime un sentiment particulier avec une puissance, une originalité de conception, de moyens et d’accents, dont l'effet est irrésistible. »
fait entendre maintes fois les orchestres de la Société du Conservatoire et des Concerts populaires de musique classique.
Notre publication à pour but de combler une lacune regrettable en faisant connaitre l'œuvre entière de Struensée, en même temps qu'elle fera suite aux parülions des opéras français de Meverbeer, arrangées pour le piano. Outre la partition dans son intégrité, telle qu’elle est exécutée aux représentations théâtrales, elle contient aussi l’arrangement et l'indication des coupures à faire pour le concert, travail dû à M. Fétis. La portion relativement minime de musique scénique qui devra être supprimée dans ce dernier cas, est gravée en petites notes et en petit texte. |
Il est nécessaire, pour se rendre compte des situations auxquelles la musique est appliquée et des sentiments qu'elle exprime, de prendre connaissance du sujet et du scénario de la tragédie de Michaël Beer, qu'on trouvera à la page
suivante.
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DE MICHAËL BEER
AGTE [*, — Siruensée, fils d’un pasteur allemand, et d’abord médecin du roi de Danemark Christian VIL, s’est élevé par son mérite à la dignité de premier ministre. Il médite la régénération du peuple danois par labaissement d’une noblesse orgueilleuse et tyrannique, et l’un des actes qui lui attirent le plus violent ressentiment de ce parti est le licenciement de la garde norwégienne, dont tous les officiers étaient nobles. Ce licenciement va s'effectuer au moment où commence le drame, en 1779, au château royal de Christianbourg. Le comte Rantzau, prédécesseur de Struensée dans le poste de premier ministre, veut essayer de le détourner de ses projets de réforme, et lui reproche, à lui étranger, de s'entendre avec la reine Mathilde d’Angleterre, une autre étrangère, pour profiter de la faiblesse du roi et tout bouleverser dans le royaume. Ils se séparent sans avoir pu s’accorder, et Struensée, resté seul, tremble en pensant que son visage a trahi son émotion en entendant nommer la
reine, qu'il aime en secret (n° 2, MÉLODRAME, p. 24). Son père, le pasteur Struensée, entre en ce moment, et le supplie, mais en vain, de renoncer à un dangereux pouvoir et de le suivre dans sa retraite.
(No 3, premier entr'acte, LA RÉVOLTE, p. 2%.)
AGTE II. — La nouvelle de la révolte des gardes est apportée à Struensée et à la reine Mathilde. Struensée, bien que décidé d’abord à résister à leurs exigences, s'y soumet par dévouement pour la reine et pour éviter de plus grands malheurs ; il vient annoncer à la reine que, suivant son désir, il a cédé au torrent et que tout est rentré dans l’ordre. On entend une marche joyeuse des soldats qui s’éloignent peu à peu (n° 4, MARCHE ET CHOEUR, p. 30). Struensée considère dès lors son œuvre comme manquée, et veut donner sa démission. La reine le supplie de rester, et il y consent facilement. Il a laissé échapper l’aveu de son amour, et la reine, après son départ, cherche à se prémunir contre sa propre faiblesse et envisage l’avenir avec effroi (n° 5, MÉLODRAME, p. 46). La reine douairière, Julie, mère du roi et l’ennemie de Mathilde et de Struensée, s'occupe, pendant ce temps, à combiner le plan de leur chute avec ses partisans. L’arrestation du comte doit avoir lieu cette même nuit, au bal masqué, à une heure (n° 6, MÉLODRAME, p. 98).
(N° 7, deuxième entr'acte, LE BAL, polonaise, p. 50.)
Acte HI. — Divers incidents du bal. Struensée ne tient aucun compte des avis qu'on lui donne de se méfier d’un traître; le comte Rantzau lui-même, un des conjurés, vient l'avertir des dangers qui le menacent. Il est masqué, et Struensée, qui ne le reconnaît pas, refuse d'écouter ses conseils. Il rentre chez lui, et bientôt après on vient l'arrêter, sur un ordre arraché au roi, tandis que Rantzau et quelques officiers se rendent chez la reine dans le même but.
(N° 8, troisième entr'acte, L'AUBERGE DU VILLAGE, p. 62.)
ACTE IV. — Des paysans réunis dans une auberge boivent et s’entretiennent des événements récents; ils en instruisent le pasteur Struensée, qui arrive par hasard au milieu d'eux, et qui s'évanouit en apprenant la nouvelle de l'arrestation de son fils. — Pour consommer la perte du premier ministre et pouvoir l'envoyer à l'échafaud en l’accusant de haute trahison, on obtient par la ruse, de la reine Mathilde, l'aveu écrit de l'amour de Struensée, en lui persuadant que le roi ne voudra pas frapper celui qui a eu sa souveraine pour complice.
(N° 9, INTRODUCTION au cinquième acte, p. 70.)
AcTE V. — Struensée, en prison, dort d’un sommeil agité; le nom de Mathilde revient plusieurs fois sur ses lèvres (n° 10, LE RÊVE DE SrruEnsée). Rantzau vient lui offrir le moyen de fuir, à la condition par lui de quitter le Danemark; Struensée refuse en apprenant que ses amis sont enveloppés dans sa disgrâce, et que le divorce et le bannissement de la reine sont prononcés. Bientôt on lui signifie son arrêt de mort; son père vient l'assister dans ce solennel instant, et un cortége de soldats et de magistrats s'’avance pour l'emmener au lieu de l’exécution (n° 41, MARCHE FUNÈBRE, p. 78). Le pasteur le bénit, et un instant après un lugubre roulement de tambours annonce que tout est consommé. Le père s’agenouille et prie pour son fils (n° 12 et 13, LA BÉNÉDICTION, p. 80, — DERNIER MOMENT, p. 82).
IMPRIMERIE CENTRALE DES CHEMINS DE FER. — A. CIAIX ET Ce RUE BERGÈRE, 20, A PAR S. — 7821)
ape bec
tas
ce
CN DNEM]
Qi
us En EN Sen Ses TS SES Es ES ESS F ES Tromb.Tromp. Gors..
ER
(Es © J (fn à 3 Mmes À td Le E à pra Cd En S ta 2
\ Ce. M À O religioso quasi allegretto
no
And.
US: TE
Prat TER Le 3 BASSES LT MER ST BUS C0 SN Con CR Ru EE
SU l'A .A HAN
ES VD Su oCe gi
, _ nm — LVL | TT |
2h LS JB gd Si TL TL dl a di
PT NC. qu AUS EE
BF LOFNDEE EE RE VER ORNE CEA HR CCR NRC CORRE CNE ON TRE] ——— 00 mn mac ce DEN QE (CSN CR RES SRE
a poco - cresc.
0co
GERS Go ER ei
ll a à le | à | — 276 Eu 47
rCFSrrrLrie
SES PSS CU DO LES Te
CAT LE
PS mu
la \ à | [| ï | ï [| [|
Facilité. © b
SPD ER |
And quasi allegretto ( }
gpl 3 fil IE:
NL ù dE \BLIRCL Ex (| Elo CU LI : PTE LE Ré ll CN] = SE [IR |A an | ff NI © sé ES F4 " «il | ll | a | ; : u HET / V | ir IN | L an | [1 jan HAE Il EE! |: |.
NN Es AN ul F | [] .
MS ÿ: FApl À Qu M Sr st A E || ina 2 TT nd
mezza voce.
ES
se
H Me po 1 TNT: DR ENS CRE ‘27 OUR : j 20 DSP EEE
Bd LA
À I£ Er LS a PE AT SC) VERRE
LIN SEE
{Tempo AI appassionato.
LIVE à
stringenüdo .
comme à
Facilité.
SE
Ds SEA = ES
ane rite
En — x —| r j D =——
- Œ RUN DCE KI ER Lu im um eue nv PF Pr rar ;
(ele =] EU ES ES
eh ——
A PA 7 e8#,
Piste st.
GROS — "© — "© Qi "© GE ES 2
ad | |
ali si \
À) els
Ê 48 s FA | lA
= e — = be] ps \
nt,
EPP RES ———————
en mm ee PSS er mens ue ES 1 ER)
Te — re nn E ] a | e1 |! eo. CIC
HO ! (A F . à Le p Ù (à L . ". NE
Ni
A ni à ln EL Us :
Bassi. Ped.
Fe 2) & =
A Ne
PRE ER
Alto retté moderato.(M.M. P
ae.
PE ON DEN EE LOT DEN AO dass CAP M PORTER RU RAR RCI En RE RIVER ER PR EN NÉS ST RE
sc un poco stringendo
un poco cresc,.
© an Eu © =) en
Ron ut |
RCE CPAS SAVE
éme JR US SN. un SEX MX SE :
; Œ _—— == PRES nn a ÉRiS
PP RS 0,0, Sn Te sera.
A Em D RE A AP ER OT EE — en CS MARRANT — MERS ——————— TS
“ed
Un TU
Ceres) Œ 6e
És Æ
ee — —— — — — — — — —,
Ce
pures
ER
Te
ESRI UE Sa Ni Du EE
Al
Eu
Facilité,
| IT Her dr WE | | HR N f _| ii | | } (LIRE } \ a À IE UT )) Re > 44 lil Ki 2 | ] Il fl ® D LR SUPER 2 LE À |
4 “ MELODRAME. (ACTE I, SCÈNE xl) STRUENSÉE (seul, apres la sortie de Rantzau.) N’a-l’il pas osé prononcer son nom? son nom!_Malheureux!
? . PRO . D tu les trahil.Mon cœur ne battaitl pas avec violence à ce nom!.… A LA . n ” Sr .
Mon äme _ecrit en lettres de feu, sur mon visage,un aveu mortel!
Allegretto molto moderato.(MM. Is = 69) se PA AEeNCE | — Fe - £ . | £:
pl
PiANO.
| 1® RS SE GS ER ET AGREE + À ET —— — 5 JR LES ERÈDES QUES EONES. EE (ES ER Er ES EU DE TES 9 A ER ED DS GES GE ME D AREPS SES À EX © ©: EN MR EN CS (OS ES RE ME | DR DE ee D ee a EL ES ER SR mn
Andantino religioso (quasi Allegretto) (M.M. J = 76) (A ce moment entre le Pasteur Struensée; il s'approche lentement de son fils.
— G ES Æ RE RDS ORSS GS ED ET BEEN! EU EE RES CARS SES" TR OURS MRPSRRR EAN D 07 PO PRES DEN ON RC CPR EUR CERN QU ADN CRU T ŒUT, OURS OS ARR 7 | A \ a
à > RENTE = _— Te RE PS D qe ue = nm
Le Comte STRUENSÉE: Père! le Giel maccorde done la grâce |
de vous presser sur mon cœur!
Le Pasteur STRUENSÉE: Mon fils! | RE en Be ZT IP DES ORRCRSS CEST _ SEX EE :
cm A! RSS Le Si LS ENS ESS |
PIANO
Allegro moderato, (MM. Je 79)
LA RÉVOLTE
NOTA. __ Pour exécuter cet Entr’acte comme mor ceau de Concert, il faut passer les 9 premières me_ sures du à el. commencer par V'Allegro con spirito, dont les 45 dernières mesures doivent être rem_ placées par les 95 dernières de la Marche et Chœur
qui suivent, à partir de la 11° mesure de la page 43.
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46 N°5 MELODRAME (ACTE IL, scèNE xvi1)
MATHILDE ( seule) Je suis reine de Danemark et... Affreux précipice!
(Elle sort vivement ) N.B. Le mélodrame commence immédiatement apres la sortie de Mathilde. La scène reste vid pendant toute sa durée.
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JULIE, (à Kôüller) Colonel, vous écrirez le premier
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KÔLLER .( écrivant ) Avant la fin du bal...
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Mathilde!
dimiu.
PR
A RO VE PE EE EN EE 7 CSSS ESRNES EN
Et muinte: -
——+— pen — PT M LC
ms —_——___—_—_— =
PRE 0 TS CNE
QU ARLES à AR EN EN ES EE SO ES ER TR RO EE EU OC EE D ORLERSRSS 29 ID ET
Andantino religioso, quasi allegretto. (MM. J = 69)
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Cette pensée est mortelle! allons! ue tardons plus!
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Allegro con spirito. (MM. e = 104)
ÿ 4 (Pause)
STRUENSEE Qui appelle? n'est-ce pas Rantzau?
- veille-toi!
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LA BÉNÉDICTION
(ACTE V, SCENE VIl)
: ; * Le Pasteur STRUENSEE. Mon cœur se brise! 0 puissance céleste, sois-moi en aide:
(Pendant cette Ritournelie, le Comte Struensée S’agenouille devant son père, qui le bénit.)
Andautino mosso.(MM.e = 66)
PIANO
Violoncelle Solo. = LL
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Le Pasteur STRUENSEE. Que le Sei_gneur t’as-siste,
dolce
Vp7?
V4 _tésà ta dermere heure
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D | er = lArerti V
(bien n mesure) : Quasi l'istesso tempo .(M.M. e = 69)
re N° 15.
DERNIER MOMENT
(fin du 57° ACTE)
STRUENSEE. Avant que Îu reviennes à toi,mon ptre, tout sera.
consouune … C’est pres d'ici, et bientôt ….
Tempo di Marcia, molto maestoso. (MM. = 69)
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Le Pasteur STRUENSÉE. (reprenant connaissance) Parti! où est-il?
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. LA ‘ NOTA Pour.exécuter la musique du 5° Acte comme morceau de concert; M. FETIS a fait 1 arran;;ement suivant : On remplace la dernière mesure de la Marche funèbre (Page 79) par les trois mesures suivantes (A), qui_s’en_, 1 ]: : . . . r r chaînent_avec_le_N° 19 (La Bénédiction}, dont la dernière mesure est aussi supprimée et_ remplacée par les_qua_.
. ” ‘ + : r tre mesures. suivantes (B ) y qui s’enchaînent_avec le N° 13. Alors on supprime le parle de ces morceaux.
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Sources et licence
Texte : https://archive.org/details/struenseetragedi00meye. Domaine public ; numérisation mise à disposition par Internet Archive. Mise en forme : liregratuitement.com. Tout ce que nous ajoutons reste libre.
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